
LES HYPERPERES DE TYPE JEAN III V AT A TZES -
CLASSIFICATION, CHRONOLOGIE ET EVOLUTION DU TITRE 

(A LA LUMIERE DU TRESOR D'UZUN BAÎR, DEP. DE TULCEA)* 

Ernest Oberllinder-Târnoveanu 

Notre etude a scs origincs dans Ies rcchcrchcs faitcs sur le grand trcsor trouve par M. Simion Gavrilă sur 
la collinc d'Uzun Baîr, la communc de Mihail Kogalniccanu, dep. de Tulcea. Avcc unc generosite 
exceptionnelle, cn 1976, M. Simion Gavrila et M. Octavian Iliescu qui ont commence des 1963 la valorisation 
scientifiquc du trcsor nous ont transfere tout le materiei concernant cettc decouverte, l'une des plus importantes 
faites sur le tcrritoirc de Roumanie, pour etrc etudic ct publie, bien que a l'epoque j'etais un tres jeune 
numismate. II faut avoucr, que en 1979, au moment quand unc equipe de chercherurs de l'Institut de Physique 
Atomiquc de Bucarest a propose l'investigation des alliages monetaires par des methodcs moderncs, M. Simion 
Gavrilă a encourage et appuyc par tous ses moyens la rcalisation d'un programme d'analyscs atomiques ct 
nuclecres, Ies premieres faitcs cn Roumanic sur Ies monnaies anciennes et medicvalcs. Pour ces raisons, nous 
avons considere commc une dctte d'honneur de prcsenter une partic importante des resultatcs obtenucs sous la 
dircction de M. Simion Gavrilă, dans ce volume destine a honorer a la fois le demi-ccntcnaire du musec de 
Tulcea et la 45c anniversairc de son directorate a la timone de certe institution dont ii est cn m~mc tcmps Ic 
fondateur et le bâtisseur. 

Malgre la publication, ii y a quelques annecs, du premier hypcrpcrc de Theodore Ic' Lascaris (1204 -
1222), dont l'attribution a ce souvcrain est ccrtaine1

, l'anciennc remarque des numismates ct historicns, que 
l'Empire de Nicce a rcpris le monnayage en or sur une grande echellc seulement pcndant Ic regne de Jean III 
Vatatzes reste un fait historiquc bien etabli2

. En meme tcmps, on sait aujourd'hui quc ces monnaies ont fait 
l'objct d'une activitc imitative importante au XIUC siecle, dont le souvcnir est conserve dans quclques "Pratiche 
delia mercatura" italiennes du XIVe - XV siecles, sous le nom de "perperi latini"3

• Pour celte raison, avant 
d'etablir Ies critcrcs susceptibles de distingucr Ies hypcrpcres authentiques de Jean III Vatatzes, d'avec leurs 
imitations, nous avonsjuge plus correct d'appelcr ces monnaies "de type Jean li/ Vatatzes", plutât quc de Jean 
li! Vatatzes. 

* L'auteur remercie MM. Octavian Iliescu et Gavrilă Simion de lui avoir pennis la publication du tresor d'Uzun Bai"r, el 
M. Laurentiu Zoicaş d'avoir revise la version frarn;:aisc de ccttc etude. 
Jordanov 1989, 107 - 109. 
Metcalf 1979, 131; Hendy 1990, 526 ; Morrisson 1985, 158 ; Metcalf 1995, 229. 
Voilă Ies celebres notes de Haiducei Pegolotti 1936, sur le titre des hyperpercs des XIIT' - XIV0 siecles: «Perpcri d'oro 
ingiallati [h]a[nno] carati 18. „. Perpcri latini d'oro [h]afnno] 16 V2. fE] conosconsi chele duc figure che sono dall'uno 
lato, l'una ticne uno pestcllo in mano, pendcnte a basso, Lr'ambedue le figurc, e l'una figura, ch'e dall'altro lato si a, 

dal lato manco, sopra alia carriera dove sicde 4 punti, coslfatti: •:•, e tale: ••• , e tale: :•. Ed e questi alquanti 
piggiore ragione che gli altri. Pcrperi co[m]munali d'oro [h]a[nno] carati 16 V2. E conosconsi che 'l pestello che ticne în 

mano l'una delie figure e di solto uno punto -Q-, e la figura soia, dall'altro lato a un punto sopra la carriera dove 

siede, dai lato manco. Ed e uno conio ch'e piu nuovo che gli altri, ed e piggiore da fiorino l d'oro, l'oncia. Perperi 
buoni. E conosconsi a questo: che la macstra d'ogni lato a sopra la c<i>arriera <d>ove sicde, in sul braccio ritto una 

lunetla con tre punti, coslfatti: :<.. . E questi catali sono migliori che [l']oro di teri, da soldi 20 a fiorino l'oncia, 
all'oncia di Puglia, în Fireze, pero che tutti perperi si vendono in Fircnze all'oncia di Puglia. Perperi d'un 'altra 

ragione. Che anho in sul braccio una lunetta e[d] un punto, cosi fatta: ~·. Ed e peggio denari 6 a fiorino, l'oncia, di 
quelli della quinta ragione, detti sopra, ma mescolate con queste altrc duc ragione sopradcttc, rispondono comme buono 
oro di teri, cioe a carati 16 2/3 d'oro fine, per l'oncia. Perperi d'un altra ragione. Ch'anno sotto il braccio ritto una 
crocelina, e in sul braccio [manco] non anno segnalc niuno. Ed e peggio che gli altri detti a dietro, denari 6 a fiorino, 
I' oncia„. ». Notre lecture diffcre, legerement, du texte edite par Evans 1936, 288 - 289. Ce fragment sur Ies «perperi 
latini» a fait maintes fois l'objet de commcntaires des numismales, parmi lesquels il faut citcr: Hendy 1969, 252 254; 
Mctcalf 1980, 119; Metcalf 1995, 230 ; Morrisson 1985, 162 - 163, 166 et 251 - 253. 

ISTRO-PONTICJ\ - Muzeul tulcean la a 50-a aniversare, 2000, p. 499 - 561 
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Cette etude preliminaire trouve ses origines dans les observations faites pendant la classification d'une 
importante trouvaille monetaire qui contient des monnaies de type Jean III Vatatzes et dans l'interet dont 
jouissent dans mes recherches Ies mecanismes economiques, monetaires et politiques qui ont accompagne la 
"revolution commerciale" et le "retour a l'or" du XIIIc siecle. Dans ce contexte le monnayage en or de type 
Jean III Vatatzes a occupe une place speciale. II a represente l'un des plus importants moyens qui, a partir du 
milieu du xme siecle, ont mis en liaison gens, econornies et societes sur un vaste espace qui allait de la zone de 
Ia mer Noire jusqu'au bassin occidental de la Mediterranee. L'impact de cette monnaie fut si grand que, meme 
deux cents ans apres leur emission, Ies historiens byzantins4

, les manuels commerciaux
5 

et de mathematiques 
byzantins et occidentaux en font mention6

• Notre article est base, tout d'abord, sur les donnees offertes par 
l'etude des hyperperes de la decouverte d'Uzun Baîr. En fait, îl s'agit non d'un seul tresor, mais d'un complexe 
de sept depâts monetaires, contenant 195 hyperperes byzantins, 23.440 dirchems de la Horde d'Or, 92 lingots 
(sommi) et pains d'argent (plus de 25 kgs au total) et des bijoux en or et argent, trouves par hasard et pendant 
des fouilles archeologiques systematiques entreprises durant l'automne de 1962 et le printemps de 1963, sur la 
colline d'Uzun Bai"r, comm. de Mihail Kogălniceanu, dep. de Tulcea, situee a environs 17 kms au sud-est de la 
viile de Tulcea (dep. de Tulcea, Roumanie)

7
• 

4 

6 

·-....... ,. c, 

Pachymeres 493 - 494. 
"Pratica di mercatllra" dati11ia11a (secolo XIV) , 1964, 86, 24 t. ; di Antonio da Uzz.ano 1776. 

\~ 
'. ..,, 
\~ 
\ ~ 

Selon Ies titres presentes, Ies hyperperes de type Jean ID Vatatzes sont mentionnes d'une maniere indirecte dans le 
traile mathematique de Nikolaos Rhabdas, date vers 1341 , voir Tannery 1924, 163 et dans un manuel anonyme' du xrvc 
siecle, edite par Vogel K., 1968, 20 - 22. Les hyperperes de Jean ID Vatatzes sonl attestes, directement, dans un traite 
mathematique fran9ais de la fin du XIII" siecle, ou en parle d'une monnaie en or: " .. . li perpe de Co11sta11ti11oble ke li 
emperreres 1ru:saces fist faire - 9 d. ". L'information est due a la bienveillance de monsieur Nicholas Mayhew, de 
Heberd~n Corn Room, de Ashmolean Museum. Ce texte a fait l'objet d'une communication au XII" Congţes 
Intema~1o~al de Numismatique de Berlin, en septembre 1997. Evidemment, le bizarre mot "Masaces" n'est que la 
transcnpt1on ou la lecture erronee du nom dynastique de I'empereur Jean ID Vatatzes. Les memes monnaies sont 
mentionees. dans un .trai te. mathematique italien du XIVe siecle, brievement commente par Hendy 1990, 527, qui parle 
de: «perpen boctazatI», qui ont 17 carats. 
Le tresor a fait seulement l'object des publications preliminaires par: Iliescu, Simion 1964, 217 - 228 · Oberlănder-
Târnoveanu 1997, 148 - 151, no 25. ' 
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L'importance speciale du tresor pour la connaissance du monnayage en or de type Jean III 
Vatatzcs. comme d'ailleurs du monnayage niceen en general, consiste dans le grand nombre de pieces ct 
dans la variete de leur marques d'emission. La trouvaille contient 174 pieces de type Jean III Vatatzes. 
auxquelles ii faut ajouter cinq hyperperes de Theodore II Lascaris8. Bien que le tresor d'Uzun Balr ait ete 
enfoui vers 1300 - 1301 9

, la plupart de ses monnaies sont bien conscrvees et ceci a permis J'identification 
relativcment facile des marques d'emission. II s'agit de 35 variantes - un nombre considerable, qui 
semble couvrir cnviron 60 - 70 % de la totalite des marques idcntifiees 10

. Le bon ctat de conscrvation a 
facilite la realisations d'observations detaillecs sur Ies reprcscntations figurees et sur leur style. Nous 
avons eu la possibilite de verifier, nuancer et completer nos observations par Ies recherches faites sur 
d'autres decouvertes publiecs. II s'agit des tresors de Corinthe, 11 d'Erymantheia12, de Drama/Thcssalie 13, 
d' Agrinion 14

, en Grece. de Eanakli 15, en Macedoine. de Sumen 16
, de Tvărdica 17 , de Preslav IV ct VII 18, de 

Varna II 19
, de Ravna20

, cn Bulgarie, de Dunărea21 , d'Isaccea22_ d'Oţelcni23 , de Prăjeşti 24 et Ies tresors de 
Bergama25, de Ko\:aeli 26 et de Sinekli 27. de Turquie. dont Ies monnaics ont etc decrites ou illustrees d'une 
maniere satisfaisante. Nous avons eu, en outre, la possibilite d'ctudier quclques dizaines de pieces 
inedites conservees dans Ies collections publiques et privces de Roumanie, de Bulgarie ct de Grande­
Bretagne28. 

Nos recherches sur la classification et l'evolution du titre des hyperperes de type Jean III Vatatzes ont etc 
facilitees par Ies analyses atomiques et nuclcaircs effectuees en 1979. a J'Institut de Physique Atomique de 
Bucarest-Măgurele et de Piteşti. Les mesurages ont ete realises par la methode de la fluoresccncc X (FRX) sur 
l'ensemble du lot, mais malheureusement, a cause d'un incident technique, nous avons conserve seulemcnt Ies 

8 Oberlănder-Târnovcanu 1997, 148 - 150. Ccs chiffres diffcrent \cgcremcnt de ceux publies par Iliescu, Simion 1964, 
224, qui mentionnaient 175 pieces de Jean Ill Vatatzes et quatrc de 111codore II (1254 -- 1258). Dans un article public 
plus tard, Iliescu, Tarălungă 1992, 252 - 253, on mentione seulcment l'existence d'un nombre de 75 hyperperes de 
Jean III Vatatzes et imitations \atines. Le trcsor contient aussi quatrc hyperpl:res d' Andronic 11 Paleologue et douze 
frapes pendant le rcgnc d'Andronic II et Michel IX Paleologue (1295 - 1320). Oberlănder-Târnoveanu 1981 1982, 
305, note no 7 a infirme la suposition de Iliescu, Simion 1964, 224, que, parmi ccs monnaies, ii y avaient cgalcment 
quelques pieces frapces pendant le regne associe d' Andronic lI et Andronic ID. 

9 

10 

La trouvaille d' Uzun Baîr fait partie d'un horizon de trcsors caches pcndant la guerre civile de la Horde d'Or, 
provoquee par la rebellion de Noghay el Eaka, contre le Khan Toqta, voir Oberlănder-Târnoveanu 1997, 118. Ilie.seu, 
Simion 1964, se fondant sur l'identification erronee de certains hyperperes commc emissions d' Andronic lI ct Andronic 
III (1325 - 1328), ont date l'cnfouissemcnt du tresor vers 1335 ou mcme, vers 1335 - 1340, voir Iliescu 1977, 161. 
Selon Grierson 1982, 249, pendant Ies annecs '70 M. F. Hendy avait rcccnse plus de 40 variantes, mais en reali te leur 
nombre peut monter a environ 50 - 60. 

11 
Bellinger 1930, 74, nos 1 - 3; Edwards 1932, 146 - 147; Metcalf 1995, 339, no 154 et 340, 157. 

12 Metcalf 1960, 205, pi. 10. 
IJ 

Metcalf 1960, 212, pi. 11; Metcalf 1965, 94 el 126, montrc qu'il s'agit plutot d'un seul tresor, trouve aux environs de 
Drama. 

14 Metcalf 1980, 113 - 130. 
15 Mandic, Ananiev, Morrisson 1994, 155 - 169. 
16 Gerasimov 1972, 15 - 36. 
17 

Jordanov 1984, 214 - 215, pi. IX, no 8 et pi. XXVUI, no 2. 
18 Jordanov 1984, 201 - 202, nos 152 et 155. 
19 Jordanov 1984, 144, no 120. 
20 Jordanov 1984, 203, no 157. 
21 Ştirbu 1975, 353 - 364. 
22 Iliescu 1975, 239 - 242 ; Oberlăndcr-Târnovcanu 1997, 152, no 26. 
23 11 . 

1escu 1963 - 1964, 364, nos l - 2, pi. I, nos 1 - 2; Oberlăndcr-Tâmoveanu 1997, 152 - 153, no 27. 
24 

Iliescu, Ţarii.lungii 1992, 247, nos 1 - 4; Oberlănder-Târnoveanu 1997, 153, no 28. 
25 Hendy 1981, 65 - 66, no 263. 
26 Hendy 1981, 68, no 264. 
27 Hendy 1981, 70 - 71, no 262. 
28 

~usee National d'Histoire, du Musee de la Banque Nationale de Roumanie de Bucarest, de !'Institut des Recherches 
Eco-Museales (l'ancien Musee du Delta du Danube) de Tulcea, du Musee d'Histoire Nationale et d'archeologie de 
Constantza, du Musec du Banat de Timişoara, du Musec d'Oltenie de Craiova, du Musee Departementalc d'Histoire 
Argeş de Piteşti, du Musee Departcmcntale d'Histoirc de Buzău, du Musee Departementale d'Histoire Caraş-Severin 
de Reşiţa, du Musee "Iulian Antonescu" de Bacău, du Musee d'Histoire de Dobric et du Musee d'Histoire de Sumen de 
Bulgarie, du British Museum de Londres et de l' Ashmolean Museum d'Oxford. 
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valcurs concernant un nombrc de 171 pieccs. En plus, dix monnaics ont cte analysecs aussi par la mcthode de 
l'activation ncutronique. En 1988. Ies rcsultats de ces analyses ont ete prcsentes dans une publication 
prcliminaire29 . Ces investigations ont etc complctecs par Ies analyses publiCe.<> par Madame Cecile Morrisson ct 

·o 
ses collaborateurs~ . . . . , . 

31 
En depit des ctudes extrcmement 1mportantcs pubhees pendant Ies dermercs dcccnmes . sans lesquellcs 

nos recherches auraicnt sans doute ete encore plus difficiles. un certain nombre de questions importantes 
subsistent 32

, notamment en ce qui concerne: 
I. des criteres plus sfirs pour distinguer Ies "vraies" cmissions niceennes de !curs imitations "latine.~"'. 
II. la succession des marqucs d'cmission, donc la chronologie relative des cmissions. 
III. l'cvolution du titre des hypcrpercs de type Jean III Vatatzes et de leurs imitations. 

I. Les criteres pour l'ident~fication des emissions niceenes de type Jean III Vatatz.es: 
Sur Ies cinq types d'hypcrpercs auribucs dans Ies plus reccntes classilications au regnc de Jean III 

Vatatzcs33
, dont Ies prcmicrs sont. d'aillcurs. asscz rarcs. Ic tresar d'Uzun Bair conticnt seulement des pieccs 

du V typc (ancicnnc ne emission sclon la classilication de M. F. Hendy). La grande variete stylistique 
presentec par ces monnaics ct l'existcnce d'un systcmc de marquage des cmissions asscz sophistique ont etc 
mis cn cvidcncc dcpuis longtcmps par Ies travaux du David M. Mctcalf34

• 

Selon D. M. Metcalf35 et M. F. Hcndy16 Ies plus importants critcrcs pour dcfinir Ies grands groupcs 
stylistiques d'hypcrperes de type Jean III Vatatzcs pourraicnt ctrc: 

- Ic nombre de pcrlcs sur Ic maniakion; 

- Ies dcssins du divitision ct du loros; 

- Ies dcssins du tronc; 

- la forme des prcpcndilia. 

~9 Zoran, 'Trachc, ()bcrlăndcr-l'ân1oveanu, Bcrindc 1988, 147 164. 
30 Morrisson 1985, 158 · 167 el 238 239; Morrisson, Barrandon, Bendall 1988, 24 -- 25 el 33. 
31 A cole d'aulres etudes de Melcalf mcnlionnecs deja, il faut souligncr l'irnporlancc speciale de celle conccmanl Ic Lresor 

d' Agrinion, qui peul circ considcrce commc une veri table synthl:se classique sur Ies probll:mes du monnayagc en or de 
lype Jean III Vatalti:s. Voir aussi Ies ohscrvations lrl:s irnporlantcs sur Ic monnayagc cn or nicccn faitcs par Ilcndy 
1969, 246 -- 254 ; Bcrlcll: I 973, 34 - 38, 71 108; Gricrson 1982, 240 241, 243 el 249; Morrisson 1985, 166 167; 
Hcndy 1990, 521. 

32 Mctcalf 1995, 236. 
33 Typc r": Metcalf 1960, 207 - 208, pi. 12, no 31; Hcndy 1969, 103, pi. 9, no 1, mais attribuc a Jean II Comncne, 

Thcssaloniquc, Icre emission. Notre nouvcllc allribution est delcrminec par l'observation que la monnaie illustree a 
dans Ic charnp dr. la marquc d'emission : • . La prcscnce des marqucs d'emission est un clement specifique se11/eme11t 

des hypcrperes de Jean m Vatatzi:s el ITU.lll(jlie roujours sur Ies emissions de Jean II Comnene. Il faut reallribuer a Jean 
ID, cgalcmenl, Ies monnaies attribuccs auparavanl a Jean II, voir par exemple Morrisson 1970, 607, 60ffh/AV/Ol. pi. 

XCVI, no A V /Ol, qui onl sur Ies maniakia plusicurs pcrlcs ~ ~ (de sept a neuf), element slylistiquc 
caracteristique pour les emissions du Xlrf sil:clc. 

)..; 

Typc Ir: Metcalf 1960, 208, pi. 12, nos 32 - 33; Hcndy 1969, 237, pi. 31, nos 1 - 2, Magnesie, Ierc emission. 
Typc 111°: Protonotarios, 1974, 390 - 391. 
Typc IV0

: Jordanov, 1984, 69 el 75, pi. XXVIJJ, no 2, Magnesic, If emission. Ce typc a etc considere par Hendy 1969, 
103, pi. 9, nos 13 - 14, commc frape par Jean II Comnenc a ·n1essaloniquc, IIf emission. 
Typc V°: Ilc.:ndy 1969, 237, pl. 31, nos 13 -- 15 el pi. 32, nos 1 - 5, Magncsic, llc cmission. Il faut y ajoutcr egalemcnt 
Ies pil:ccs publiccs par Hendy 1969, 103, pi. 9, no 12, idcntiliees comme monnaies thcssalonicicnncs de Jean II 
Comncnc, emission de transition (If I Ilf). La rcallribution est dcterminee par Ic fait que la monnaics illuslrec par 
Morrisson 1970, 607, 60/111/ Av/02, pi. XCVI, AV/02 porte dans Ic champ dr. la marquc d'emission •I-. clcmt:nl 
caracleristique pour les emission du type Jean III. Nous sommes d'avis quc cellcs-ci font partie des premiercs series du 
vc typc d'hypcrpcres de Jean III Vatatzcs ct qu'il ne s'agit pas d'un Lypc different de monnaies en or de cc souverain, 
comrnc l'avait considere Jordanov, 1984, 69 el 75, pi. XXIII, no. 3, Magnesie, III" cmission. 
Metcalf 1960, 203 - 214; Metcalf 1965, 94, 126- 127 el 262-263; Mctcalf 1980, 118 - 129. 

35 Metcalr 1980, 118. 
36 Hendy 1969, 249. 
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Sans doute, ces elements ont une certaine importance, mais comme l'ont avoue meme Ies deux 
chercheurs britanniques, ils ne permettent pas une segregation nette des differentes classes37

• Une analyse qui 
part d'un echantillon plus large et notamment avec une structure plus diversifiee que celui qu'utiliserent D. M. 
Metcalf ou M. F. Hendy - et sans doute le tresor d'Uzun Bai'r est une trouvaille de ce genre - arriverait a la 
conclusion que, en depit de leur extraordinaire variete, Ies hyperperes de type Jean III Vatatzes appartiennent, 
en fait, seulement a deux grands groupes. Plusieurs indices stylistiques, techniques, metrologiques, de diffusion 
geographique et chronologiques suggerent qu ' ils s'agit de produits de deux ateliers, qui etaient controles par 
des autorites politiques differentes. 

L'element clef pour la classifications est le dessin du nimbe du Christ. Le 
groupc A, est compose de monnaies caracterisees par le nimbe trace en pointille 
(voir fig. no 1 ), est represente dans le tresor d'Uzun Bai·r par un nombre de 73 • • 
hyperperes de type Jean III Vatatzes - 42 % - avec 25 variantes de marques 
d'emission. Les monnaies de ce groupement sont caracterisees par le nimbe trace en 
pointille. Les modeles de prependilia sont assez diversifies: .~. HJ. et ~ . 
D'habitude, les trois premiers se rencontrent seulement au commencement de 
l'activite de l'atelier. Apres une courte periode d'experimentation, la forme .!. 

..__ __ 

semble se generaliser. 11 faut mentionner que Ic groupe stylistiquc A est compose Fig. no 1. 
non seulement d'hyperperes au nom de Jean III, mais aussi par des hyperperes de 
Theodore II (pi. XLIV, 175; XLV, 175 - 178; XLVI, 179) et de l'unique emission niceenne en or de Michel 
VIII Paleologue. Selon nous ii s'agit des monnaies qui ont ete frappees par le meme atelier, qui ne peut etre que 
celui de Magnesie, ou a fonctionne Ie principal hotel de la monnaie de l'Empire de Nicee38

• Une telle 
attribution a ete partiellement suggeree des 1965 par D. M. Metcalf. Sur la base de la structure des trouvailles 
d' Asie Mineure, ii supposa que certai ns hyperperes de ce groupe, ces d'un style elegant et d'une execution plus 
soignee, appartenaient a l'Empire de Nicee. En fait, il reconnaissait comme niceennes seulement des monnaies 
frappees au commencement du regne de Jean III, parce qu'il pensait que d'autres emissions de ce type, plus 
tardives, frequentes dans Ies tresors du nord-est des Balkans, devraient representer le produit d'ateliers locaux 
de la zone39

. En realite, l'analyse globale du monnayage niceen en or montre qu ' il s'agissait de pieces du meme 
atelier rnonetaire, mais appartenant a differentes etappes chronologiques. 

Le style des monnaies, malgre le nombre important d'artisans engages dans la realisation des coins et 
une evolution chronologique d'environ quarante ans, indique d'cvidentes liaisons avec celui des emissions 
byzantines du XIr siecle. Comparees aux monnaies du deuxieme groupe d'hyperperes de type Jean III 
Vatatzes, dessignees par nous comme le groupc B, Ies pieces de l'atelier de Magnesie sont toujours d'une 
meilleure qualite, avec une execution des flans plus soignee, des legendes rnoins abregees, aux lettres plus 
elegantes. Ces caracteristiques se maintiennent meme dans la phase finale, quand la qualite artistique de 
l'execution a subi une certaine degradation . Ce groupc A est present dans le tresor d'Uzun Bai"r seulement par 
73 hyperperes de Jean III Vatatzes et de cinq de Theodore II Lascaris. 

li. a. Evolution stylistique des emissions de Jean [[[ Vatazes : 
L'analyse stylistique du monnayage en or de Jean III Vatatzes frappe a Magnesie qui fait partie du tresor 

d'Uzun Bai'r rnet en evidence que l'activite de )'atelier a connu trois etapes importantes. Ces observations sont 
confirmees par l' ensemble du materiei etudie y compris par Ies affirmations eliptiques de M. F. Hendy, qui 
designait certaines variantes d'hyperpers de Jean III cornme appartenant a un soit-dite "early style", "rniddle 

37 

38 

Ces elements concement plutot l'evolution stylistique d'hyperperes de ce que nous designons comme Ia groupe A du 
monnayage de type Jean III, qui correspond aux emissions de l'atelier de Magnesie. Les monnaies de celte categorie 
sont tres bien representees dans Ies collections britanniques (par ex. celle British Museum) ou de Dumbarton Oaks. La 
situation est la mcme pour le tresor d' Agrinion, ou presque la totali te des monnaies de Jean III sont des pieces de ce 
type. 
Hendy 1969, 232 - 233. Certains traits stylistiques magnesiens seront continues par les emissions de Constantinople 
sous Michel VIII, apres le transfert des employes de atelier dans la nouvelle capitale. 

39 Metcalf 1965, 127. 
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style" el a un "late style", malheuresement, sans detailler Ies criteres utilises paur departager Ies emissians
40 

. 

Chaque phase carrespand a des changements assez nets dans le dessin, dans la qualite de l'executian technique 
et dans Ie systeme de marquage des emissians. 

Dans le tresar d'Uzun Baîr ii y a un nambre de 19 mannaies de Jean III Vatatzes (26% des pieces 
niceennes). avec cinq variantes de marques d'emissian. qui appartienent a la premiere phase. 

No Marque d'emission No d'ex. Pi. I no 

1. Dr. - I - ; Tronc •:•I- I, 1 
2. Dr.+ I - I I, 2 

3. Dr. o I - 7 I, 3 - 4; II, 5 - 7; III. 9. 
4. Dr. - I - ! .!. 6 III, IO - 12; IV, 13 - 15. 

5. Dr. ·:I - 4 IV, 16; V, 17 - 19. 

Le taux de survivancc de ces emissians dans la circulation est remarquable, campte tenu du fait que 
natre trouvaillc est datee vers 1300 - 1301. 

Celte phase de J'activitc de l'atelier de Magnesic est evidemment influencee par la survivance de 
certaines traditians du monnayage byzantin en or du XW siecle. Les tendanccs de suivre de pres l'aspect 
exterieur du prototype, Ies hyperperes de Jean II Camncne, sont visibles, notamment cn cc qui concerne le 
dessin de la stemma41

, dans Ies formes des prependilia42
, dans la maniere de decorer Ies maniakia43 et dans Ies 

proportions des corps des personnages. Deja a cettc cpoque a ete adopte le systcme des marques d'emission, qui 
semble continuer, pour Ies pluparts, Ies marques utilisees par l'atclier de Constantinople, pour Ies emissions 
d'aspra en electron d'Alexis lII Angc (1195 - 1203). Cc fait est trcs important, car J'existence des marques 
cammunes sur Ies monnaies appartcnant aux I"' - W ct vc typcs indique quc leur frappc a ete plutot parallele, 
que succesive. 

Les monnaies de la periode initialc du monnayagc cn or de Jean lII Vatatzes sont tres bien representees 
dans Ic tresar d' Agrinion, dans le fragment du tresar de la collcction d'Ibrahim Pacha44 et dans la collection du 
British Museum45

. 

La seconde phasc de l'activitc de I' atelier de Magnesie est rcpresentee dans le tresar d'Uzun Baîr par 17 
exemplaires (29 %), appartenant a 12 variantcs de marqucs d'emission. 

40 

No Marque d'emission No d'ex. PI. I no 

1. Dr. - I - ; Tronc: M I - 1 
2. Dr. - I - ; Tronc: e I - 2 VI, 27 - 28. 
3. Dr.+ I- 1 VI, 25. 
4. Dr. - I - ; Evangilcs: + 5 VI, 20; VII, 21 - 23, 29. 
5. Dr. • I - ; Evangilcs: + VIII, 36. 

Hendy 1981, 65 el 68. II semble quc l' auteur a utili se Ic terme «late style » pour designer egalement certai nes 
exemplaires du groupe B, voir Hcndy 1969, 382, quand il parle des hyperpers du tresor de Preslav II, qui est en fait 
une piece d'une categorie difterente, qui a la marque d'emission - I•• , typiques pour les imitations «latines » . 

• 
41 V . I ' . ' •• •:.. d . d ..cr . mr es slemma cruc1geres • • es monna1es u 1 lype 11lustrees par Melcalf 1960, pi. 12, nos 31 - 33; Agrinion, 

Metcalf 1980, no 54; Hendy 1969, pi. 9, no 10, pi. 31, nas 11 - 12; sur les monnaies du IV0 type, Hendy 1969, pi. 9, 
no 13; sur Ies pieces du V0 type illustres par Hendy 1969, pi. 31, no 13; Agrinion, Metcalf 1980, pi. 16, no 56, pi. 127 
el pi. 20, no 239. 

42 I 
Par exemple Ies prependilia de forme•.• representes sur Ies pieces du v• type d' Agrinion, Metcalf 1980, pi. 16, no 56, 
pi. 17, no 75 et pl. 20, no 239. 

43 
Voir par ex. les maniakia de forme~ des monnaies du rr type d'Agrinion, Metcalf 1980, pl. 16, no 54; Hendy 
1969, pi. 9, no IO et pi. 31, no 12; sur le v• type, illustrees par Metcalf 1960, pi. 9, nos l - 2 et 5, de la collection 
d'Ibrahim Pacha; Hendy 1969, pl. 31, nos 13 - 14 et Agrinion, Metcalf 1980, pl. 16, no 56, pl. 17, no 60, pl. 20, nos 

239. Pour le maniakion de forme~ voir le tresor d' Agrinion, Metcalf 1980, pl. 20, nos 237 - 238. ~ 
44 

Toutes les monnaies illustrees par Metcalf 1960, font partie de la Iere phase. 
45 

Wroth 1908, pl. LXVII, nos 5 - IO; Wroth 191 l, pl. XXIX, nos 3 - 8. 
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6. Dr . . qJ* 1 VIII, 30. 
7. Dr. qJ* 1 VIII;31. 
8. Dr.* I - 1 VIII; 32. 
9. Dr. - I* 2 IX, 33 - 34. 

10. Dr.• I- 1 IX, 35. 
11. Dr. -I•:• 3 X, 37-39. 
12. Dr. -IC 2 IX, 40; X, 36. 

A cette periode doit appartenir egalement la piece de la collection du British Museum - BMC, II, pi. 
LVI, no 11 - car sa marque * est caracteristique pour la deuxieme etape d'emission de l'atelier. C'est une 
etape de transition, donc Ies monnaies gardent encore des elements stylistiques plus anciens, mais presentent 
egalement des traits qui deviendront dominants dans la demiere phase. Panni Ies autres ii y avait une 

standardisation de l'aspect des prependilia, qui se stabilise sous la forme J. et des maniakia qui ont entre neuf 
et douze perles ~~ . Pendant cette periode dans l'atelier de Magnesie a eu lieu un changement du 
systeme de marquage des emissions, par l'introduction des lettres, qui parfois sont placees sur le trone. II faut 
aussi noter l'existence de la pratique de mettre Ies marques d'emission sur Ies Evangiles. Les monnaies de cette 
phase sont presentes dans une proportion assez importante dans Ies tresors d'Erymantheia et de Eanakli, mais 
quelques pieces de ce genre apparaissent a Agrinion, dans le tresor de Ravna46

, et dans le tresar d'une localite 
non precisee de Turquie47

• 

Le monnayage de la troisieme phase de l'activite de !'atelier de Magnesie est represente dans le tresor 
d'Uzun Bai'r par 33 hyperperes (45% du total des monnaies de Jean III Vatatzes), avec huit variantes de 
marques d'emission. 

No Marque d' emission No d'ex. Pi. Ino 

1. Dr. - Ii' 6 XI, 42 - 45; XII, 46 - 47. 
2. Dr. - I A 3 XII; 48 -49; XIII, 50. 
3. Dr. -11-d 2 XIII, 51 - 52. 
4. Dr.· lhl 2 XIII, 53. 
5. Dr. - I X 4 XIV, 54-57. 
6. Dr. K i.6. 1 XV,58. 
7. Dr. - I 'I' 2 XV, 59-60. 
8. Dr. -1G 13 XV, 61; XVI, 62 - 65; XVII, 66 - 69; 

XVIII, 70 - 73. 

Pendant cette etape le dessin de monnaies en or prend des traits qui seront continues sous Theodore II et 
Michel VIII, avec des personnages trapus, des prependilia et des maniakia standardises et dont le marquage 
consiste presque exclusivement en lettres. Par une heureuse chance, dans le tresar d'Uzun Bai'r il a ete possible 
d'identifier la demiere emission de Jean III Vatatzes et la premiere emission de Theodore II Lascaris. II s'agit 
des pieces portant la marque d'emission -1G . Cette marque a ete trouvee non seulement sur 13 exemplaires 
avec le nom de Jean III, mais egalement sur une monnaie inedite de Theodore II, avec la legende o Doukas o 
Laskaris, nom dynastique utilise sur Ies emissions en or uniquement par cet empereur48

. 

46 Jordanov, 1984, 203, no 157. 
47 

Bendall 1982, 68, nos 6 - 7 et 9. 
48 

Jean III Vatatzes utilisait parfois sur les aspra et sur les stamena le nom dynastique o Doukas, mais sur les hyperpera, 
qui avaient un caractere evidemment imitatif, il y a seulement la fausse titulature de to Porphyrogenneto, qui se 
trouvait sur les monnaies de Jean II Comnene. Theodore II utilisait frequemment son nom dynastique o Doukas 
laskaris ou seulement o laskaris sur les monnaies en or, voir Hendy 1969, 246, 256 - 257 et 269. 
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Le monnayage de cette phase de !'atelier est bien represente dans Ies tresors de Drama/Thessalie, de 
Sumene, de Dunărea, de Vama II49 et dans celui trouve dans une localite non precisee de Turquie

50
, mais on le 

retrouve aussi dans la decouverte de Eanakli. 
La chronologie exacte des trois phases est encore tres difficile a etablir, en raison de l'absence 

d'elements de datation supplementaires. Nos donnees sur cette question sont jusqu'a present assez maigres. Le 
tresor d' Agrinion peut etre utilise comme repere chronologique pour la datation de la premiere phase, dont Ies 
pieces y dominent. Selon nous, son enfouissement peut etre place vers 1230, ce qui pourrait suggerer la datation 
des emissions de la premiere phase vers 1222 - 1230. Une chronologie semblable peut etre indiquee par l'usage 
des lettres comme marques d'emission a Thessalonique et Arta vers 1224 - 1227

51
, car cet element technique 

sera utili se dans I' atelier de Magnesie, vers la fin de la premiere phase. 
Dans une chronologie relative des emissions de cette phase, Ies monnaies sans marques d'emission, avec 

des stemmata crucigeres, des prependilia de la forme ·!· '~ ou ~ et maniakia de forme ~ ou ~ et 
~~ sembleraient etre Ies plus anciennes. 

En ce qui concerne la seconde phase d'activite de !'atelier de Magnesie, le debut peut en etre date 
egalement en relation avec le tresor d' Agrinion, qui ne contient qu ' une seule monnaie de ce groupe

52
. Une date 

ante-quem est offerte aussi par le tresor de Preslav IV53
, cache vers 1241 - 1242, qui contient une imitation 

"latine" de monnaies de Jean III Vatatzes, ayant comrne prototype une emission de la seconde phase. Donc, îl 
est a supposer que la seconde phase pourrait couvrir, generalement parlant, la periode 1230 - 1240. 

Quant a la troisieme phase, elle peut etre datee vers 1240 - 1254, avec la mention que la derniere 
emission de Jean III Vatatzes et la premiere de Theodore II, celle avec la marque -1 Q , pourraient etre datees 
entre le Ier septernbre 1254 et le 31 aout 1255, car l'avenernent de Theodore II a eu lieu en octobre 1254. 

li. b. Les imitation.s "latines" des hyperperes de type Jean III Vatatzes: 
Depuis l'apparition du livre de M. F. Hendy, qui a place sous un jour 

nouveau Ies inforrnations de Francesco Balducci Pegoloui 54
, Ies numisrnates T . 

Bertele55
, D. M. Metcalf56

, Cecile Morrisson57 et l' historien M. Balard
58 

ont 
essaye de resoudre la question des "perperi latini " mentionnes par Ic marchand 
florentin du XIVe siecle. En lai ssant de ce>te Ies hypotheses de T. Bertele et de M. 
Balard, qui semblent etre tres peu plausibles, Lous Ies hyperperes de type Jean III 
Vatatzes proposes comme candidats possibles pour cette identification , bien qu ' ils 
portent Ies rnarques d 'emission qui pourraient correspondre a celles mentionnees 
par Pegolotti sont, en fait, des emissions de !' atelier de Magnesie. Donc, ii fau t 
chercher Ies "perperi latini" dans un autre groupe. Selon nous ce monnayage, qui 
a sans doute ete frappe sur une grande echelle, peut etre identifie avec le groupe B 

Fig. no 2 

d'hyperperes de type Jean III Vatatzes du tresor d'Uzun Baîr, ceux qui se caracterisent par le dessin du nimbe 

lineaire (voir fig. 2) et Ies prependilia tres standardi ses, ayant presque toujours la forme I . 
49 Jordanov 1984, 114, no 20. 
50 Bendall 1982, 68, nos 3 - 5 et 11 - 13. 
51 Protonotarios 1983, 90, nos 4 - 5. L'introduction des marques d'emission, sous forme de croix, dans l'atelier de 

52 

Magnesie date de la seconde moitie du regne de Theodore f' Lascaris, voir Ies stamena de type A, Hendy 1969, pl. 31, 
nos 6 - 7. 
Metcalf 1980, 125, no 126. 

53 Hendy 1969, 382; Jordanov 1984, 201, no 152. 
54 Jordanov 1984, 253 - 254, considerait que ces monnaies etaient des imitations d'hyperperes et il pensait meme pouvoir 

55 

56 

57 

58 

Ies identifier avec les monnaies illustrees ăla pl. 32, no 2. 
Bertele 1973, 89 - 104, a adopte une position extremement conservatrice ă l'egard de toute hypothese qui envisageait 
le caractere imitati f de ces emissions. Selon lui , ces hyperperes etaient de vraies emissions des empereurs latins de 
Constantinople, avec leur portraits, leur noms et leur titulatures. 
Metcalf 1980, 119 suposait que, probablement, Ies "perperi latini" etaient scmblables aux monnaies du tresor de 
Erymantheia, illustrees dans la pl. 10, no 16. 
Morrisson 1985, 166 - 167 pensait que ces monnaies pourraient etre identifiees avec les pieces nos 75 - 78 et 216 -
232 du tresor d' Agrinion. 
Balard 1986, 248 - 249, en reprenant et en enrichissant Ies hypotheses de Bertele l 'auteur pensait que les "perperi 
latini" devraient etre des imitations d'hyperperes d' Alexis IlI Ange, avec l'effigie et la legende de Baudouin :f'. 

https://biblioteca-digitala.ro



Le caractere distinct de ces monnaies a ete remarque des 1965 par D.M. Metcalf, qui pensait que 
certaines emissions pourraient appartenir a des ateliers provinciaux ou a d'autres souverains du xnr siecle qui 
portaient le nom de Jean, comme par exemple le tsar de Bulgarie, Jean Assene II (1218 - 1241). Une telle 
hypothese reposait sur le fait que, a l'epoque ou ecrivait D. M. Metcalf, ce type de monnaies etait signale plutot 
dans Ies trouvailles du nord-est des Balkans59

• 

Dans le tresor d'Uzun Baîr nous avons identifie 92 hyperperes de ce groupe (ce qui represente 55,75 % 
de la totalite des monnaies de type Jean III Vatatzes), repartis en 10 variantes de marques d'emission. 

No Marque d'emission 

1. Dr. - I -
2. Dr. -I• 

3. Dr.-!-
4. Dr. „1„ 
5. Dr. :•I -
6. Dr. -~-. 

7. Dr. •I:· 
8. Dr. :·I:· 
9. Dr. -I•:• 

10. Dr. •:•I-

No d'ex. Pl. I no 

4 XIX, 75 - 78. 
38 XX, 79 - 82; XXI, 24, 83 - 85; XXII, 86 - 89; 

XXIII, 90 - 93; XXIV, 74, 94 - 96; XXV, 97 -
100; XXVI, 101 -104; XXVII, 105 - 108; XXVIII, 

5 
1 

1 
37 

1 
1 
3 

109 - 112; XXIX, 113 - 115. 
XXIX, 116; XXX, 117- 120. 
XXXI, 121. 

XXXI, 122. 
XXXI, 123 - 124; XXXII, 129 - 132; XXXIV, 133 
- 136; XXXV, 137 - 140; XXXVI, 141 - 144; 
XXXVII, 145 - 148; XXXVIII, 149 - 152; 
XXXIX, 153 - 156; XL, 157 - 159. 
XL, 160. 
XLI, 161. 
XLI, 162 - 163. 
XLI, 165. 

Il faut mentionner que la plupai t des marques d'emission qui se trouvent sur ces monnaies sont 
identiques ou tres proches de celles decrites par Francesco Balducci Pegolotti, comme elements essentiels pour 
J'identification des "perperi latini" 60

• 

Les monnaies de ce groupe sont t!xtrcmcment uniLaires du point de vue stylistique et technique. A 
l'exception de quelques pieces, qui se placent au commencement de l'activite de l'atelier, la grande 
majorite des hyperperes "latins" du tresor d'Uzun Baîr, comme d'autres trouvailles etudiees, semble etre 
frappes a partir des coins graves par un nombre tres rectuit d' artisans. Leur execution est plus grossiere et 
moins soignee que celle des emissions de l'atelier de Magnesie. Les dessins en sont plus schematises, Ies 
legendes aux grosses lettres, maladroitt.!ment gravees sont toujours abregees. La frappe est souvent tres 
negligente et Ies deux demi-coins ne sont pas bien ajustes. L'impression de bâclage de l'emission des 
hyperperes de ce groupe est accentuee par leur flans irreguliers et par la surfrappe des anciens pieces 
niceennes, situaticn totalement insolite pour le monnayage en or byzantin. Le rapport entre Ies pieces 
11iceennes et !eurs imitations peut etre compare avec celui qui se remarque entre Ies emissions byzantines 
du xne siecle et leur imitations bulgares et "latines" de la premiere moitie du X!W siec!e. Celte 

59 Metc~lf 1965, 127 et 262 - 263, pl. IX, no 3. 
60 

HalJucci Pegolotti 1936, 288, disait que "Perperi latini d'vro a carati 16 Vi; e conoscvnsi chele duefigu1e clie sa;zo 
dall 'u110 lato ['una tiene uno pestello in mano pendenre a basso tr'ambedue le figure, e l'unafigura eh 'e dall'altro lato 

si ii dai lato manco sopra alia carriera dove siede 4 punti cosi fatti: -1-, e tale: •:•, e tale .: . ed e questi alquallti 
piggiore piggiore ragione che gli altri [Les hyperperes /atins d'or ii 16 carats Vi; et 011 Ies reconnaît ii ce que l'u11 des 
deux personnages qui est sur une fare tient 1m pi/011 dans sa main qui pend vers le bas elltre Ies deux persomwges, et 
sur I' aut re face le personnage a, ii gauche, au-dessus du trfme sur Lequel ii est assis, 4 points places ainsi: -\-. et ainsi 
:., et ainsi :-, et ce deniier est d'une plus mauvaise qualite que Les autresj." Nous avons reproduit la traduction 
franlj:aise de Morrisson 1985, 252 - 253. 
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observation confirme l'affirmation de Cecile Morrisson que les hyperperes "/atins" etaient, en fait, des 

imitations de second degre du monnayage des Comnenes
61

• 

La chronologie des hyperperes "/atins" pose les memes difficultes que celle des monnaies niceennes de 
Jean III Vatatzes, qui leur ont servi de modeles. L'analyse stylistique et des marques d'emission indique assez 
clairement que Ies imitations "latines" ont eu comme prototypes certaines emissions de Jean III Vatatzes de la 
seconde phase, qui peuvent etre datees. d'une maniere assez approximative, vers 1230 - 1240. Contrairement a 
leur modeles qui ont modifie plusieurs fois le systeme des marques d'emission, l'atelier qui a frappe les 
"perperi latini" s'etait cantonne dans l'utilisation des marques representees plutot par des combinaison de 
perles. La datation du commencement de la frappe des "perperi latini" pendant la quatrieme decennie du XIIIe 
siecle n'est pas contredite par la mention d'une presumee activite imitative des Latins a l'egard du monnayage 
niceen, conservee dans le traite de 1219 entre Theodore Ier Lascaris et Venise62

• Selon nous, vu le volume reduit 
des emisions d'hyperperes de ce souverain, ii semble que la clause concernant le monnayage en or ait ete 
incluse, plutât comme une garantie contre Ies futures intentions, que pour empecher une action qui etait en 
cours de deroulement vers la fin du regne de l'empereur. La datation du commencement du monnayage imitatif 
en or de type Jean III Vatatzes pendant la quatrieme decennie est confirmee par la composition du tresor de 
Preslav Iv63

, qui montre que Ies hyperperes "/atins" etaient deja en circulation vers 1241 - 124264
• 

En meme temps, il faut attirer l'attention sur le fait quc Ies monnaies de cette categorie representent une 
composante tres importante des tresors de la dcuxieme moitie du xme siecle et du commencement du XIVc 
siecle. Ainsi Ies imitations "latine:/' font partie des decouvertes de Erymantheia65

, enfouie vers 1259, de 
Eanakli66 et de Preslav VII67 qui ont ete cachees vers 1265 - 1270, de Dunărea68 , de Vama II69

, de Ravna70 et 
de Sumene71 qui sont contemporaines avec Ic tresor d'Uzun Bai'r. Le râle important des hypcrperes de type 
imitatif dans la structure des trouvailles tardivcs peut ctrc, selon nous, un indice que leur frappe a continue, 
voire s'est accrue, apres 1254 - 1261, quand la quantitc des monnaics cn or frappees a Magnesie a beaucoup 
diminue. Cet accroissement de la frappe des hyperpcres "/atins" de type Jean III Vatatzes apres la mort du 
souverain repondait aux besoins du grand commercc international de la periodc qui a suivi l'ouverture de la 
mer Noire, apres le trai te de Nymphaion 72

• Un argument supplementairc pour une datation assez tardive de 
certaines emissions de type imitatif est la trcs bonne conservation de la plupart des pieces de ce type dans le 
tresor d'Uzun Bai'r, comme dans d'autres trouvailles datecs vers la fin du XIW siecle ou le debut du siecle 
suivant. 

61 Morrisson 1985, 166. 
62 Tafel el Thomas 1856, 206, : "Co11ve11t111n est inter /wc, quod 11ec lmperiwn mewn, 11eque tuus dispotatus lwbeat 

63 

64 

65 

66 

licentiam fonnare yperperos, vei 1na1111elatos, aut stamena equalis fon ne alterius partis. " 
Hendy 1969, 382; Jordanov 1984, 201, no 152. 
Selon nous, quelques pieces du trcsor d' Agrinion, comme par exemple Ies no 215, pi. 19, 215 et 228 - 229, pi. 20, 228 
pourraient elre des imitalions "latines" trcs anciennes, mais celle atlribution doil ctre confinnee par des donnces 
supJementaires. 
Metcalf 1960, sur neuf monnaies illustrces, qualre sont des imilations "latines'', 205, pi. 10, nos 12 - 15. 
Normalemenl, Ies monnaies de ce type doivenl se trouver aussi dans le trcsor de Dramaffhessalie, qui a etc cache 
cgalement vers 1259. 
Mandire, L. Ananiev, J. et Morrisson 1994, sur 54 hyperpercs de type Jean m Vatatzes du tresor, 14 sont des 
imitations "latines'', 162, nos 10 - 11 et, pi. XIX, nos 10 - 11 et pi. XX, nos 20 - 24, 163, nos 26 - 29 et 32 - 36, pl. 
XXI, nos 26 - 29, 32 - 36. 

~ I Jordanov 1984, 202, no 155, sur trois monnaies de type Jean m Vatatzes, un exemplaire est d'imitation, variante • - . 
Le petit tresor contient egalement un aspron de Manuel I Comnene de Trebizonde. 

68 Ştirbu 1975, de 14 mormaies de type Jean m Vatatzes, sept sont des imitations "latines'', 356 - 359, nos 3, 5 - 8, 10 et 
14 et pi. L nos 3, 5 - 8 et pi. II, nos 10 et 14. 

M 

70 

71 

72 

Jordanov 1984, 144, no 20. Le trcsor consiste en 14 monnaies de type Jean m Vatatzes ~ont neuf exemplaires sont des 
imitations "latines" (2 ex. variante: - I - ; 5 ex. de la variante: -I•; 2 ex. variante: - I••. 
Jordanov 1984, 203, no 157. Le fragment de tresor est compose de cinq monnaies de type Jean m Vatatzes, dont quatre 
exemplaires sont des imitations "latines" (2 ex. variante: - I - ; 1 ex. variante: :•I-; 1 ex. variante: - I•;. 
~r~sim~v 1972, 15.- 36. Sur 48 monn~ies de type Jean III_ Vatatzes du trcsor, .31 exemplaires sont des i~itrtions 

latmes ( 13 ex. ~an ante: - I · ; 1 ex. variante: • I -; 6 ex. vanante: - I • ; l ex. vanante: • I• ; 2 ex. variante: • - ; 8 
ex. variante: - I•• . 
Une motivation commerciale pour expliquer la frape des imitations "latines" a deja cte envisagee par Metcalf 1965, 
127; Hendy 1969, 254; Morrisson 1985, 167. 
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Une question controversee est celle des autorites qui ont ordonne la frappe des imitations d'hyperperes 
de type Jean III Vatatzes. M. F. Hendy considerait que le terme "latini" est trop vague pour pennettre 
d'identifier l'emetteur et considerait qu'il s'agirait plutot d'une indication chronologique, qui demontrerait que 
leur frappe a eu lieu pendant la periode de la domination des Occidentaux a Constantinople73

• Une opinion 
assez proche a ete fonnulee par Cecile Morrisson, selon laquelle ces monnaies auraient pu etre frappees soit par 
l'administration de l'Empire latin, soit par Ies Venitiens74

. Sur une position totalement differente s'est place T. 
Bertele, qui considerait que Ies "perperi latini" etait de vraies emission d'or des empereurs latins, mais 
frappees selon la technique et la tradition byzantine75

• 

Selon nous, le terme d'hyperperes "/atins" doit cacher tant des emissions frappees par l'administration 
imperiale latine sous le regne de Baudouin II (1228 - 1261), que certaines emissions venitiennes d'avant 1261. 
Les autorites latines ont recouru a l'imitation des hyperperes de Jean III Vatatzes pour s'assurer la forte 
monnaie necessaire aux payement des mercenaires pendant Ies guerres contre Ies Bulgares et Ies Niceens. Le 
dessein des Venitiens etait de suppleer le numeraire destine aux transactions du commerce levantin. La frappe 
des imitations d'hyperperes de type Jean III Vatatzes apres 1261, supposee par nous, corroboree avec la 
concentrations des trouvailles de ce genre dans le nord-est des Balkans et au Bas-Danube, zones privilegiees du 
commerce genois, peut suggerer egalement la participation des Genois, non seulement a la diffusion, mais aussi 
a la frappe des "perperi latini". 

II. c. Les emissions de type Jean III Vatatzes a tetes contremarquees: 
Dans le tresor d'Uzun Baîr ii y un nombre de neuf hyperperes de type Jean III a tetes contremarquees 

(pi. XLII, 165 - 168; XLIII, 169 - 172; XLIV, 174). II s'agit d'une categorie tres rare de monnaies sur 
lesquelles l'aspect initial des tetes des deux personnages du revers a ete change, par l'application d'un poin~on, 
avec l'image d'une tete masculine, moustachue et barbue, portant un stemma avec des prependilia. L'existence 
de ce type de pieces a ete mentionnee pour la premiere fois par le numismate bulgare Todor Gerasimov76

• Un 
autre exemplaire fait partie du lot du tresor d'Isaccea/1945, publie par Octavian Iliescu77

• Les poin~ons ont ete 
appliques tant sur Ies pieces de Jean III Vatatzes frappees a Magnesie78

, que sur Ies imitations "latines"19
. 

Parmi Ies monnaies de type Jean III Vatatzes du tresor d'Uzun Baîr ii y a quatre exemplaires dont Ies deux tetes 
ont ete contremarquees80

, mais on trouve egalement quatre pieces sur lesquelles le poin~on a ete applique 
seulement sur la tete de la Vierge et un hyperpere sur lequel on a contremarque uniquement Ia tete de 
I' empereur81

• 

La decouverte de ce type de monnaies souleve des questions tres difficiles. L'usage des 
contremarques est, jusqu'a present inconnu dans la numismatique byzantine des Xlr - xve siecles82

. Ce 
qui plus est, leur applications sur un visage saint si venere par Ies Byzantins, comme celui de Ia Vierge 
est sans precedent dans tout le monnayage de cet Etat. Selon nous ii est impossible que cette tete puisse 

73 Hendy 1969, 254. 
74 Morrisson 1985, 126 - 127. 
75 Bertele 1973, 83. 
76 

77 

78 

79 

Gerasimov 1967, 113 - 117. Sur quatre monnaies de ce genre connues par Gerasimov trois faisaient partie de la 
collection du Dr. Haralanov de Sumene, donc on peut suposer qu'elles ont ete trouvees dans la partie nord-est de la 
Bulgarie, autour de cet important centre medieval. Gerasimov designait ce type de monnaies comme "surfrupees", 
mais selon nous, le terme est impropre, car la surfrape impliquait l'impression d'un coin sur l'entiere surface d'un 
ancien flan, ce qui, evidemment, n'est pas le cas ici. 
Iliescu 1975, 242 - 243, no 3, pl. I, no 3, mais sans mentionner la contremarquages des tetes. 
Dans le tresor d'Uzun Baîr i1 y a quatre hyperperes niceens a tetes contremarquees (1 ex. de la seconde phase, variante 
- I -, sur le tr6ne htl - et trois de la troisieme phase, dont: 2 ex. de la variante: - I i' et 1 ex. de la variante: - I 'I'. Une 
autre monnaie de la troisieme phase, de la variante: - Ii', a ete publiee par Gerasimov 1967, 113 - 115, no 3, pl. I, no 3. 
Dans le tresor d'Uzun Baîr i1 y a cinq h~erperes "/atins" a tetes contremarquees (1 ex. de la variante - I• ; 2 ex. de la 
variante:• I• et 2.ex. de la variante: -1„. Gerasimov 1967, 113 - 116, nos 1 - 2 et 4 a publie aussi trois exemplaires 
de la variante - I•• . Une autre monnaie de la variante: - I• a ete publiee par Iliescu 1975. 

80 
Il en va de meme pour trois pieces publiees par Gerasimov et pour la monnaie du tresor d'lsaccea. 

81 
Un autre exemplaire de ce genre a ete publie par Gerasimov. 

82 
D'ailleurs la pratique du contremarquage des anciennes monnaies n'a pas ete utilise que tres rarement pendant 
l'epoque byzantine. On peut mentionner seulement les contremarques representees par des monogrammes sur les 
monnaies en bronze de l'epoque d'Heraclius, de Constans II et de Constantin IV, voir Grierson 1982, 5 el 121 - 122 
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appartenir a un mortei, rut-ii empereur. La presence du stemma avec prependilia du personnage barbu, 
qui couvre la tete de la Vierge, permet son identification avec saint Constantin, dont le nimbe de 
l'ancienne representation complete Ies attributs classiques83

• La deuxieme tete d'un homme mur, 
couronnee, est d'un autre empereur, evidemment, different de Jean III Vatatzes. Les explications 
proposees par T. Gerasimov sont non seulement confuses, mais aussi tres peu plausibles. Le numismate 
bulgare attribuait l'action de contremarquage a des partisans d'un Constantin, fils d'un second lit de 
Theodore ier Lascaris et d'une Armenienne, qui ont cherche a profiter de la mort de Jean III Vatatzes

84
• 

Selon une autre hypothese de T. Gerasimov, Ies monnaies ont ete poin~onees par Theodore II, juste apres 
son avenement, pour se garantir contre toute contestation85

. Finalement, l'auteur s'arretait aussi sur la 
possibilite que Ies monnaies contremarquees aient ete mises en circulation en rapport avec Ies 
evenements qui ont accompagne l'ascension de Michel Paleologue, sans pouvoir decider s'il s'agit de 
frappes de Jean IV et de Michel, comme associes, ou d'emissions de Jean IV et Theodore II (posthume)

86
• 

II nous semble cependant qu'aucune deces hypotheses ne saurait etre vraie. L'explication de cette 
etrange operation de poinr;onage, qui osait meme marteler l'image de la Vierge, reside dans le rOle 
extremement important qu'elle assigne a saint Constantin. Ă. la suite de cette action, l'empereur, dont le 
visage meme est change est couronne par le saint. Or, Saint Constantin etait non seulement le premier 
empereur chretien, mais aussi le fondateur de la viile de Constantinople. Selon nous, Ies hyperperes aux 
tetes contremarquees ont ete mis en circulation immediatement apres la reconquete de l' ancienne capitale 
imperiale, le 25 juillet 1261. L'exploit a tellement impressionne Ies contemporains que Michel VIII 
Paleologue a ete surnomme par certains panegyristes "ho Ncos Konstantinos" 87

, et a ete considere 
comme le second fondateur de la Viile. En meme temps, on sait que la reprise de Constantinople par la 
petite armee d' Alexis Strategopoulos a surpris non seulement Ies Latins, mais aussi la Cour imperiale de 
Nicee, qui est entree dans la Viile quelques semaines plus tard, le 15 aout. Le bref delai explique le 
procede expeditif utilise pour assurer le nouveau numeraire necessaire aux distributions qui ont 
accompagne le retour de l'empereur byzanin de son exil niceen et son second couronnement. La bâte 
explique pourquoi Ies poin~ons n'ont pas ete appliques toujours sur Ies visages des anciennes 
representations. La grande rarete des hyperperes indique l'existence d'une activite de contremarquage 
tres courte, car apres le 1 er septembre 1261, Ies autorites auraient eu le temps necessaire pour organiser 
la frappe reguliere des monnaies dans l'atelier de Constantinople. L'utilisation pour cette operation des 
anciens hyperperes de type Jean III Vatatzes au lieu de ses propres monnaies en or niceennes88

, qui ont 
ete frappees a Magnesie seulement pour Ies distributions de la ceremonie de couronnement du 25 
decembre 1259, s'explique par le fait que Ies hyperperes originels etaient si rares qu'ils n'avaient aucune 
importance pour la circulation recile. Pour s'assurer la quantite de numeraire necessaire, Ies autorites ont 
eu recours au plus commun monnayage en or de l'epoque, celui de type Jean III Vatatzes89

• Le 
contremarquage simultane des anciennes emissions de Magnesie el de leurs imitations "latines" peut 
indiquer que ces monnaies circulaient ensemble meme sur Ies territoires niceens. 

III. a. L'evolution du titre des hyperperes de type Jean III Vatatzes: 

L'interet pour la composition des hyperperes de type Jean III Vatatzes date deja du XIXe siecle90
, mais 

Ies recherches sont devenues plus rigoureuses a partir des annees '60 de notre siecle quand Octavian Iliescu91 et 

83 
Voir Ies representations monetaires de Hendy 1969, 437. Celte tete a ete identifice egalement par Gerasimov 1967, 116 
avec celui de Saint Constantin. 

84 
Gerasimov 1967, 116. Inutile d'ajouter que Ies sources gardent un silence absolu sur le sort de ce descendant de 
Theodore rr Lascaris. 

85 
Gerasimov 1967, 117. La decouverte de la premiere emission d'hyperperes de Theodore II Lascaris, ecarte totalement 
cette possibilite. 

86 Gerasimov 1967, 117. 
87 Gregoire de Chypre 1886, col. 345 et sqq. 
88 Iliescu 1965, 95, no 1, pl. XII, no 2; Hendy 1969, 261, pl. no I. 
89 

Pour Ies meme raisons de rarele, il semble que ni Ies pieces en or de Theodore II Lascaris n'aient ete utilisees dans 
celte action de contremarquage. 

90 Rollin 1841,174; Borell 1841, 21. 
91 

Iliescu 1964, 396, nos I - 2, pl. I, nos 1 - 2; Iliescu 1965, 95. 
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Tommaso Bertele92 ont publie une serie plus systematique de donnees obtenues par la pierre de touche et par 
des analyses chimiques. II faut y ajouter Ies estimations de la teneur en or a la pierre de touche des hyperperes 
du tresor de Dunărea93 et pour l'unique hyperpere de Theodore Ier Lascaris94

• 

Une nouvelle etape commern;a en 1985, avec la publication par madame Cecile Morrisson, des resultats 
des analyses faites par la methode de l'activation protonique (AP),95 suivis en 1988 par une nouvelle serie de 
donnees, obtenues par le meme procede et par la methode de la fluorescence X (FX)96

• En 1989 nous avons 
presente Ies premieres observations sur le contenu des alliages dont ont ete frappees Ies hyperperes de type Jean 
III Vatatzes du tresor d'Uzun Baîr97

• 

Les 40 analyses publiees jusqu'a present, dont une de Theodore Ier Lascaris, 33 des monnaies de type 
Jean III Vatatzes, cinq de Theodore II et une de Michel VIII, comme empereur de Nicee98

, representent un tres 
important bond en avant, mais ne font que lever un coin du voile epais qui couvre depuis des siecles un 
phenomene d'une complexite et d'une importance capitales pour ce qui est non seulement de l'histoire 
economique et monnetaire de l'Empire de Nicee, mais de l'ensemble de l'espace mediterraneen. Par la 
presentation des resultats des investigations sur Ies monnaies d'Uzun Baîr notre base d'infonnations sur le 
monnayage en or de type Jean III augmente plus de cinq fois99

• Ce qui plus est, pour certaines emissions avec la 
meme marque nous avons maintenant des series de 6 a 38 analyses, ce qui augmente la credibilite statistique 
des donnees dont nous disposons. 

Avant la presentation de nos observations sur l'evolution du titre des hyperperes de type Jean III 
Vatazes, ii faut attirer l'atention sur quelques questions d'interet plus general. La premiere concerne le 
degre de precision des mesurages des concentrations. La methode FX permet une precision de 730, c'est­
a-dire de moins d'un quart de carat (10,730). 100 Le second probleme concerne la capacite des maîtres des 
ateliers qui ont frappe Ies hyperperes de type Jean III Vatatzes de controler la purete des alliages 
monetaires, ou la volonte des autorites politiques de respecter d'une maniere rigoureuse Ies etalons 
legaux. Un regard rapide sur Ies graphiques montre une dispersion assez importante des titres de chaque 
emission autour d'une moyenne. La variabilite des pieces individuelles est encore plus importante, non 
seulement parmi Ies exemplaires des differentes emissions, mais aussi parmi Ies monnaies frappees avec 
Ies meme paires de coins, ou de demi-coins. L'ecart entre le contenu en or de la piece au plus haut et au 
plus bas titre parmi Ies hyperperes de la premiere phase de Jean III du tresor d'Uzun Baîr est de plus de 
deux carats. Pour l'argent l'ecart est de presque deux carats et pour le cuivre, d'environ deux carats 2/3. 
Pour Ies monnaies de la seconde phase l'ecart pour l'or est de deux carats 1/3, pour l'argent ii est d'un 
carat 2/3 et pour le cuivre d'environ deux carats. En ce qui concerne Ies pieces de la troisieme phase, 
l'ecart pour l'or est d'environ deux carats, pour l'argent d'environ deux carats 2/3 et de moins d'un carat 
pour le cuivre. Dans Ies cas des imitations "latines", l'ecart entre Ies pieces a la plus haute et a la plus 
basse teneur en or est de trois carats Y2, pour l'argent d'un carat 2/3 et pour le cuivre de 2 carats 113. Ces 
donnees montrent qu'en pratique, Ies differences du titre entre deux monnaies de la meme phase ou de la 
meme emission peut depasser 10 %. Pour Ies monnaies de Theodore II du tresor d'Uzun Baîr, l'ecart 
n'est que d'environ % carat pour !'or et l'argent et d'environ 113 carat pour le cuivre. 

Comme nous l'avons mentionne dans une etude sur le monnayage romain en or des annees 253 - 364, ii 
nous semble qu'en realite, Ies technologies maîtrisees par Ies specialistes des ateliers qui ont frappe Ies 
hyperperes de type Jean III Vatatzes n'etaient pas a meme de contrOler avec precision la purete des alliages en 
or au-dela d'un demi-carat (2030). Pegolotti parlait d'emissions de "perperi communali", qui avaient 16 carats 

92 Bertele 1967, 95 - 97. 
93 Ştirbu 1975, 358 - 359. 
94 Jordanov 1989, 108. 
95 Morrisson 1985, 238. 
96 Morrisson, Barrandon, Bendall 1988, 33 - 34. 
97 Zo ran, Trache, Oberlănder-Târnoveanu, Berinde 1988, 160 - 162. 
98 

Dix par les methodes de l'activation protonique et de la fluorescence, quatre par la methode du poids specifique, deux 
par les methodes chimiques et trois par la pierre de touche. 

99 
En fait, en ce qui concerne Ies analyses par les methodes AP et FX, Ies plus fiables, l'accroissement est de 17 fois pour 
Ies monnaies de type Jean III Vatatzes et de deux fois pour celles de Theodore II. Selon nous la fiabili te des essais a 
pierre de touche est tres limitee. 

100 
Zoran, Trache, Oberlănder-Târnoveanu, Berinde 1988, 158. 
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%, ou de "perperi d'un 'altra ragione", de 16 carats 2/3, mais selon nous ces fractions du carat, ne concernent 
pas Ie contenu en or, mais la valeur de l'argent et du cuivre qui se trouvaient dans la composition des 
monnaies. 

La composition des hyperperes de Jean ID Vatatzes. Magnesie 
Premiere phase 

Marque Au%o Ag%o Cu%o No d'ex. 

Dr. - I - ; Trone •:•I- 763 183 52 1 
18 k 113 >4 k 113 1k1A 

Dr.+ I - 763 187 48 1 
18 k 113 4 1/2 k > 1k1110 

Dr. o I- 734 169 70 7 
17 k 113 >4k 1k113 

Dr. - I - l .> 718 160 119 6 
17k114 >3k114 >2 k 3A 

Dr.-:1 - 706 188 104 4 
<17 k 4 k 1/2 2k1/2 

Ainsi, Ies resultats des investigations sur un lot de 19 monnaies indiquent que Ies hyperperes de la 
premiere phase ont ete frappes selon un etalon tres haut, avec une moyenne de 17 carats 2/3 (X = 73730), ce 
qui doit correspondre en fait ?! un titre legal de 18 carats. Le contenu moyen en argent est de plus de quatre 
carats (X = 17530) et pour le cuivre ii est d' environ deux carats (X = 7930). 

La composition des hyperperes de Jean lll Vatatzes. Magnesie 
Seconde ph ase 

Marque Au%o Ag%o Cu%o No d'ex. 

Dr. - I - ; Trone: M I 742 168 88 1 
>17 k 3A >4k >2k 

Dr. - I - ; Tronc: e I 692 170 135 2 
16 k 2/3 >4k 3k114 

Dr.+ I- 695 174 129 1 
16 k 2/3 <4 kl/5 3 k 1110 

Dr. - I - ; Evangiles: 179 179 155 4 (5) 
+ 4k113 4k113 3k 3A 
Dr. • I - ; Evangiles: 677 171 151 1 
+ 16k114 4 k 1110 3 k 2/3 
Dr. ,ql* 697 162 166 1 

16 k 3A >3k 3A 4k 
Dr.-ql* 646 218 135 1 

15 k 1/2 5 1A k 3 lA 
Dr.* I- 680 183 136 1 

16 k 113 >4 k 1/2 3k 1A 
Dr. - I* 670 161 169 2 

<16 k 1110 >3 k 3/4 >4k 
Dr.• I- 678 168 153 1 

16 k 113 4k 32/3k 
Dr. -I•:• 666 173 160 3 

16k >4k1110 >3 k 3A 
Dr. -IC 663 177 159 2 

<16k 4k 1A >3 k 3/4 
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Les analyses sur un lot de 21 pieces montrent que pendant la seconde periode a eu lieu une r&luction 
notable du titre des hyperperes, qui a une moyenne de 16 carats 1/3 (68130), ce qui pourrait correspondre a un 
etalon de 16 Y2 carats, mais avec l'addition de la valeur d'argent et du cuivre ii peut s'approcher d'un etalon 
legal de 16 carats 2/3. La concentration moyenne en argent est legerement superieure a quatre carats (17530) et 
pour le cuivre d'environ trois carats (14530). Si la concentration de l'argent reste stable, on remarque presque 
un redoublement du contenu en cuivre (+ 46 %). 

La composition des hyperperes de Jean III Vatatzes. Magnesie 
Troisieme phase 

Marque Au3o Ag%o Cu3o 
Dr. - I I 649 182 167 

15 k 1/2 >4 k 1/3 4k 
Dr. - I A 674 171 156 

16 k 1/5 4 k 1/10 3 k 3A 
Dr. -lht 679 168 150 

16 k 1/3 >4k 3 k 2/3 
Dr.· lhl 672 171 156 

>16 k 1/10 4 k 1/10 3 k 3A 
Dr. - I X 678 180 139 

16 k 1/3 4 k 1/3 3k1/3 
Dr. K 1.6. 
Dr. - I 'I' 670 184 145 

<16 k 1/10 <4 k 1/2 3k1/2 
Dr. -1G 663 191 153 

<16 k <4 k 2/3 3 k 2/3 

No d'ex. 
6 

3 

2 

1 

4 

1 
2 

12 (13) 

Les 33 monnaies frappees pendant la troisieme phase et analysees par nous ont un titre moyen d'environ 
16 carats Y2 (68630), ce qui en fait est le meme, ou presque le meme que celui de la periode precedente. La 
Iegere augmentation de la concentration moyenne en argent a 17830, indique le titre d'environ quatre carats 
1/3, ce qui toutefois ne differe guere de celui des etapes plus anciennes de l'activite de !'atelier de Magnesie. 
L'accroissement de la teneur en cuivre continue aussi pendant celte phase, pour aboutir a une moyenne de trois 
carats 2/3 (152%0), ce qui represente un peu plus que le double de la concentration moyenne de la premiere 
ph ase. 

Les analyses effectuees indiquent que Ies douze hyperperes de la derniere emission de Jean III Vatatzes 
ont un titre moyen d'environ 16 carats (663%0). On remarque egalement une croissance de la teneur en argent a 
quatre carats Y2 - 2/3, bien que la concentration du cuivre reste stable a trois carats 2/3 (15330). 

L'etude des monnaies du tresor d'Uzun Ba'ir, semble confirmer l'idee que Ies meilleures emissions de 
Jean III Vatatzes ont ete seulement de 18 carats101

, ce qui correspond avec Ies informations de Pegololti sur Ies 
"perperi ingiallati" et du traite de mathematique fran\ais du XIIIe siecle. Ce titre est le meilleur des pieces 
byzantines en or connues pendant la seconde moitie du xrne siecle et au commencement du XIVe siecle. Parmi 
Ies monnaies analysees par des methodes plus sfires ii y a un exemplaire qui a le titre d'environ 18 carats 3A 
(78030) 102

• mais la piece fait partie des emissions de la troisieme phase el le titre de celte emission doit etre 
confirme par des analyses supplementaires. II est assez plausible que l'apparition de !'etalon de 18 carats pour 
Ies hyperperes a precede le regne de Jean III Vatatzes. Cet etalon semble etre en usage des l'epoque de 
Theodore ier Lascaris, dont l'unique hyperpere avait, selon Ivan Jordanov, environ 18 carats103

. Selon nous le 

101 Morrisson 1985, 160 el 163. 
102 

Morrisson, Barrandon, Bendall 1988, 33; Ştirbu 1975, 357, nos 6 - 7, 358, nos 9 - 10, 12 et 359, nos 13 el 14 
mentionne egalement l'existence d'exemplaires au titre de 780%0, mais selon nous ces resultats devraient etre 
confirmes par des analyses suplementaires. La plupart de ces monnaies font partie d'emissions de la seconde et de la 
troisieme phase, donc, normalement un tel titre est tres haut. 

103 Jordanov 1984, 108. 
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seuil des 18 carats a deja ete franchi sous Alexis III, quand l'ancien etalon de 20 carats 1/2 est abandonne sous la 
pression des evenements politiques qui ont precede la conquete de Constantinople par les Latins

104
• 

LS 
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Le titre moyen des pieces de la deuxieme phase est de 16 carats '12 (681%0) C'est sans doute une des 
baisses les plus importantes. La diminution de la concentration en or de l'hyperpere d'un carat 1/3 a un carat '/2 
semble avoir eu lieu pendant la seconde phase de 1 activite de !'atelier de Magnesie, peut-etre pendant la 
deuxieme moitie des annees '30 ou au commencement des annees '40. Elle a ete precedee deja vers la fin de la 
premiere phase par une reduction constante d'une moyenne de 17 carats 2/3 pour l'emission a la marque o I·, 
a 17 % pour l'emission - I-, prependilia de forme~.> pour atteindre environ 17 carats pour l'emission ·:I·. 
Neanmoins, au commencement de la seconde phase il y a une groupe d'emissions qui ont un titre d'environ 16 
carats et 2/3, correspondant aux "perperi comunali" de Pegolotti, bien que la "Pratica di mercatura" dît que 
les Perperi vecchi chomunali [avaient] kar. 17"105

. 

La troisieme phase est marquee par une legere reduction du titre vers une moyenne d'environ 16 carats. 
Selon nous, c'est a ce moment du regne de Jean III Vatatzes que fait allusion Pachymere, quand i1 mentionne 
que Ies hyperperes de cet empereur contenaient 2/3 d'or dans leur alliage106

• A l'exception de l'emission avec la 
marque - I I qui a un titre moyen extremement bas, cette serie est tres homogene. Mais l'apparition 
d'irregularites dans la composition des monnaies en or niceenr~es peut expliquer la reaction publique y compris 
des Tartares de Crimee vers 1252 - 1253, dont Guillaume de Rubruquis nous a laisse une description si 
pittoresque107

• Une oscillation se remarque aussi parmi les monnaies de la derniere emission de Jean III 
Vatatzes, ou on trouve des pieces aussi bien a titre reduit, qu'a titre plus eleve, qui semblent avoir continue sous 
le regne de Theodore II Lascaris. 

104 Morrisson 1985, 156 affirme qu'a l'epoque d'Isaac II - Alexis ill le titre moyen etait de 19 carats 213. 
105 La "Pratica di mercatura" datiniana (secolo XIV), 86, 24 t. 
106 

Pachymeres 1835, II, VI, 8, 493 - 494 et la traduction de Laurent, V. reproduite par Morrisson 253; Hendy 1990, 527. 
107 Guillaume de Rubruquis, 1903, ltinerarium, 160. 
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Nos analyses confirment l'existence d'une reduction du titre de l'hyperpere sous Jean III, mais le taux de 
cet abaissement ne semble pas depasser un carat 1/3 - un carat V2 en quarante ans. I1 faut souligner que sous 
Theodore II une amelioration est evidente, car le titre moyen de ces monnaies du tresor d'Uzun Bai'r est 
d'environ 16 carats V2. Selon nous cette observation peut indiquer une tentative de rapprocher l'hyperpere reel 
de l'etalon legal, qui est peut-etre reste en usage pendant toute la seconde partie du regne de Jean III, en depit 
des certaines fluctuations. Ces analyses semblent confirmer l'information allusive de Pachymere, selon qui 
l'etalon de 2/3 or dans l'hyperpere a ete suivi aussi sous Theodore II et legalement meme plus tard, jusqu'en 
1261. 
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Le mecanisme de l'alteration de l'hyperpere sous Jean III Vatatzes a ete tres bien mis en evidence par 
madame Cecile Morrisson. L'argent est present dans une proportion presque constante, d'environ 4 1A carats 
(X= 17530). La concentration du cuivre connaît presque un redoublement, passant d'environ 2 carats (79%0) a 
3 carats 2/3. Le rC>le du cuivre n'est pas seulement d'assurer la couleur jaune acceptable pour les utilisateurs 
traditionnels des hyperperes108

, car la concentration en argent ne semble pas changer de fa~on dramatique entre 
1222 - 1258. L'evolution de la teneur en cuivre indique plutC>t que ce metal a ete utilise pour augmenter la 
quantite de monnaie en circulation, ou pour repondre au besoin d'une economie monetaire en expansion et pour 
resoudre des besoins financieres pressants. La reduction du poids et la variation individuelle des monnaies 
s'inscrivaient dans la meme politique. 

108 Morrisson 1985, 160 - 161. 
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La composition des hyperperes de type Jean III Vatatzes 
lmitations "latines" 

Marque Au%o Ag%o Cu%o No d'ex. 

Dr. - I - 746 155 98 1 
<18 k 3 k 3/4 >2 k 1/3 

Dr. -I• 720 178 123 38 
17 k 1/3 4k1/3 3k 

Dr. ·I• 701 163 135 1 
>16 k 3/4 <4k 3k 1A 

Dr. ••I„ 690 181 127 1 
>16 k 1/2 >4 k 1/3 >3k 

Dr. :•I - 684 188 128 3 (4) 
<16 k 1/2 4k 1/2 <3 k 1/0 

Dr. -~·· 684 170 145 1 
<16 k 1/2 <4 k 1/10 3k 1/2 

Dr.•\."• 669 189 141 3 
>16 k 4 k 1/2 >3 k 1/3 

Dr. :.\:· 663 183 148 37 
<16 k <4 k >3 k 1/2 

Dr. -1•:• 661 187 152 5 
>15 k 3A 4k1/2 3 k 2/3 

Dr. •:•1- 639 203 157 1 
15 k 1/3 >4 k 3/4 3 k 3A 

En ce qui concerne les imitations "latines" leur titre moyen est de 16 carats Y2 (686%0), avec une teneur 
moyenne en argent de 4 carats 1/3 (180%0) et de cuivre de 3 carats 1A (13530). Si la concentration moyenne en 
or est assez proche de celle de la plus grande partie des hyperperes de Jean III Vatatzes, la teneur en argent et 
cuivre est legerement superieure aux moyennes correspondantes des monnaies qui ont servi de prototypes. En 
depit des difficultes de classification, le titre de certaines emissions peut fournir un indice chronologique: De 
toute cette categorie se detache un groupe de 38 exemplaires avec la marque -I•, dont le titre moyen est 
d'environ 17 carats 1/3 (720%0) le plus haut parmi les imitations. 11 est tres probable que ces monnaies 
representent les premieres phases de l'activite de !'atelier "Latin". Dans ce groupe il y a beaucoup 
d'exemplaires avec une tres grande concentration en or, proche de 18 carats ou de 17 carats Y2, donc emis selon 
!'etalon lega~ de 18 carats. Leur emission a dure assez longtemps, car une autre partie des pieces de ce groupe 
semble suivre un etalon de 16 carats Y2. Cette categorie peut correspondre aux emissions de Jean III de la fin de 
la premiere phase, et du commencement de la deuxieme. 

Dans le lot important d'imitations du tresor d'Uzun Baîr îl y a un second grand groupe, avec la marque 
-~··, represente par 37 pieces, qui ont un titre moyen d'environ 16 carats (663%0). Elles semblent etre plus ou 
moins contemporaines avec la derniere phase de !'atelier de Nicee. C'est toujours a cette serie qu'il faut 
rattacher les monnaies de l'emission •I• et -I•:• , representees respectivement par cinq et trois exemplaires, 
avec un titre moyen d'environ 16 carats. 

On peut donc conclure que les imitations "Latines" semblent suivre d'assez pres l'evolution du 
monnayage de Magnesie. Bien que leur technique soit moins soignee que celle de leur modeles, et quoique leur 
manipulation, par l'ajout d'argent et de cuivre, soit plus importante, il y a de raisons de croire que leur frappe a 
ete determinee par le besoin de suppleer la quantite de numeraire en or de type Jean III. 

En ce qui concerne le monnayage en or de type Jean III Vatatzes, nos analyses ne contredisent pas les 
donnees publiees par Cecile Morrisson, specialement pour Ies premieres emissions de Magnesie, qui sont bien 
representees dans le lot investigue auparavant. En meme temps notre materiei, plus diversifie, offre une 
meilleure connaissance des frappes tardives et la possibilite de reconstituer une evolution d'ensemble plus 
nuancee que n'en permettait le nombre assez r6duit des investigations plus anciennes. 
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